
Evol, ses  seigneurs et ses vicomtes

Vers le milieu du Xe siècle, Evol appartient au petit-fils de Guifred le Velu, le 
comte de Cerdagne Sunifred, qui en fait donation en 957 au monastère de 
Ripoll, donation confirmée en 1010 et 1011 par le pape Serge IV. Les textes 
nous montrent une vallée peuplée et cultivée, au moins en partie : il y a 
quelques habitations, des jardins, des vergers, des champs, des vignes, des prés 
et des pâturages, un ou deux moulins avec leur canal, il y a aussi des forêts et 
des garrigues.
Le monastère de Ripoll ne possède pas l’ensemble du territoire. En 950 déjà, St 
Michel de Cuxa y avait des propriétés. En 985, Jujols à l’est, lui appartient. En 
1019, Guisle, comtesse de Cerdagne, lègueà St Martin du Canigou Oreilla, 
Celra et Guixa, à l’ouest de la vallée. Ici, comme partout, à la suite de legs et 
de donations, les biens des uns et des autres étaient étroitement enchevêtrés.

Au XIe  siècle, apparaît dans le Conflent la puissante famille Riculfi dont les 
membres sont proches à la fois des comtes de Cerdagne et de ceux de 
Barcelone.
Dans les années 1060, Arnaud Riculfi, viguier de Sahorre et de Thorrent va 
épouser Clémence, la fille du comte Raimond de Cerdagne. Le couple fera 
hommage en 1067 du château de Son et de sa seigneurie au comte Guillem 
Raimond, fils du précédent. Leurs fils, Raimond.Arnaud et Béranger.Arnaud, 
leur petit-fils Arnaud feront à leur tour hommage de Son aux comtes de 

Cerdagne, puis aux comtes de Barcelone. Vers le milieu du XIIe  siècle, leur 
arrière-petite-fille, Catalane, fille et héritière d’Arnaud de Son, épousera 
Bernard d’Alion, ou de Montaillou, qui fera à son tour hommage de Son et de 
ses dépendances à Alphonse le Chaste, roi d’Aragon et comte de Barcelone.
Par ce mariage Bernard d’Alion se retrouvait à la tête d’un patrimoine 
considérable : les châteaux de Niort, Belfort, Castelpor, Belvis dans le Pays de 
Sault, les châteaux de Son et Quérigut dans le Donezan avec Evol, Estavar et 
Bajanda et d’autres biens et droits dans la Haute Vallée de l’Aude, le Capcir, la 
Cerdagne et le Conflent.
Nous retrouvons notre Bernard à Evol en 1163 où, en tant que seigneur du lieu, 

il règle un problème de confront avec l’abbé de St Martin du Canigou, seigneur 
d’Oreilla. Il est donc extrêmement probable que ce sont les précédents seigneurs 
de Son, les Riculfi, qui, à Evol, succédèrent au monastère de Ripoll, 



probablement dans le courant du XIe  siècle, nous ignorons dans quelles 
circonstances.
Quoi qu’il en soit, Evol sera alors considéré comme une dépendance de la 
seigneurie de Son.
En 1209, Pierre II, roi d’Aragon, comte de Barcelone, confisquera à Bernard 
d’Alion II, pour manquement à ses devoirs féodaux les châteaux de Son et 
Quérigut et les lieux d’Evol et Estavar qui furent donnés en fief au comte de 
Foix. Les d’Alion réussirent toutefois à conserver leurs biens mais en 1258, 
Bernard d’Alion III, qui avait épousé Esclarmonde, la sœur du comte de Foix, 
fut condamné pour hérésie et mourut sur le bûcher à Perpignan. Toutes ses 
possessions furent alors confisquées. Le roi Jacques d’Aragon rendit cependant 
à son fils “Guillem de So  la vila d’Evol e la villa de Sahora situats en lo bisbat 
d’Elne e la castell de Puigbaladors situat en lo avescat de Narbona e la mitad de 
la vila de Stavar situada en lo bisbat d’Urgell”. Guilhem de Son ne récupérera 
jamais Son et Quérigut mais fera d’Evol une véritable seigneurie avec ses 
dépendances d’Estavar, Bajanda, Fontrabiouse, etc.
Le château d’Evol est mentionné pour la première fois en 1277 quand Roger 
Bernard de Foix confirme au fils de Bernard d’Alion le fief du château et du 
lieu d’Evol. Il faut attendre 1301 pour en avoir une deuxième mention, quand 
Guillem de So donne à son fils Bernard, “propter nupcias”, à cause de ses 
noces, les châteaux d’Evol et de Sauto et les villages d’Estavar et de Bajanda. 
En 1335, le roi Jacques de Majorque érigea Evol en vicomté au profit de 
Bernard de Son devenu un des tout premiers seigneurs du royaume de 
Majorque.
C’est son fils Jean de Son, deuxième vicomte d’Evol qui fit construire la 
Bastide d’Olette aux alentours immédiats de 1340.
A l’issue des tragiques événements de 1344 et malgré sa soumission au roi 
Pierre d’Aragon, Jean de Son sera obligé d’échanger la belle vicomté d’Evol 
contre celle de St Martin dans le Penedès. Il mourût en 1347. En 1350 le roi 
d’Aragon rendit leurs biens à Berenger et Bernard, les jeunes fils de Jean de 
Son. Bernard de Son épousa plus tard Blanche d’Aragall et hérita des châteaux 
de Mirallès, Queralt, Ansovell et Arànser, devenant ainsi le plus important 
seigneur de la région. En 1394 la comtesse de Foix exigea du vicomte d’Evol 
Bernard, fils du précédent, qu’il lui fasse hommage de tous les fiefs qu’il tenait 

du comte de Foix. Le roi d’Aragon s’y opposa et au tout début du XVe siècle, 
Evol devint enfin un fief de la couronne alors qu’il n’en était qu’un arrière-fief 
depuis la donation de 1209. Bernard de Son III mourut en 1413 et c’est son fils 
Guillaume qui lui succéda. 



A sa mort en 1428, il laissa pour seule héritière sa fille Blanche. Celle-ci avait 
épousé un grand seigneur aragonais, Pierre Galcerand de Castro, chambellan du 
roi Alphonse à qui elle apporta le titre de vicomte d’Evol.
Ainsi s’éteignait la branche aînée de la famille de Son, celle des premiers 
vicomtes d’Evol. On peut les énumérer depuis leur lointaine origine.


